


Voilà, après 2 mois de trêve (interminable pour certain) c’est bel et bien reparti pour une nouvelle  
saison de folie au CPPM !

Tout le monde est motivé et affiche divers objectifs… le titre, le top 10, remporter un tournoi, un  
award, se faire attraper par un Désanusseur de l’Est, etc etc.
Personnellement je suis toujours content de venir jouer et de voir les membres (rien de sexuel).  
J’ai l’assurance de passer une bonne soirée… enfin au moins au début et en fin de soirée. Au milieu  
c’est parfois moins marrant suivant le jeu 

Grâce au club j’ai rencontré de nouvelles têtes, sympathisé avec certains, suis devenu pote ou ami  
avec d’autres… rien que cela permet d’oublier certains bad beat douloureux !
Le voyage à Vegas restera sans doute le summum des sorties extra caveau avec des membres du  
CPPM ! Qui l’eut cru ? Pas moi au départ avant finalement de réaliser le rêve de beaucoup de  
joueurs…

Des sorties poker en délégation CPPM il y en a eu et il y en aura encore beaucoup d’autres  
j’espère. Après avoir fait plusieurs étapes live pour le FPT ces dernières années (Dijon, Strasbourg,  
Paris, Nancy), un tournoi à Namur et Ribeauvillé, mon prochain tournoi sera donc celui de St  
Amand qui annonce un week-end très sympathique. Outre la structure intéressante sur 2 jours, la  
bande de joyeux lurons qui m’accompagne devrait assurer de bons délires !!

Les  franches  rigolades  sont  également  toujours  présentes  lors  des  AFTER  des  soirées  foot  !  
(pendant aussi lorsqu’on voit RICO jouer mais je m’égare). Si ça ne tenait qu’à moi je proposerais  
un after foot (sans foot lol) chaque semaine !

Je finirais par rendre hommage au plus grand tournoi de poker de la région qui désormais n’existe  
plus ! Le fameux SPT ! Qui n’a jamais entendu parler du Sablon Poker Tour où les plus grands se  
réunissaient autour de canettes d’une table régulièrement. Par chance (ou malchance diront certains  

 ) ils m’ont tous rejoint au CPPM… Qui ? Valet-huit, PPR, Pruno et Boso. Je pense qu’on est  
tous encore meilleur maintenant ! ( si si, même Pruno a progressé et comprit que J2s était une  
main de m**de lol )
A bientôt autour d’une table… ou ailleurs !!

Bisous à tous

Manulondon 



En exclusivit  pour le CPPMAG, Pakra nous fait l'honneur de nous faire un CR de son Tournoi, Merci  luié à  !!! 

Arrivée à Dublin.

Il est 17h heure locale lorsque j'arrive à l'aéroport de Dublin. Le ciel est gris, il fait bien frais. Au 
moins je ne serai pas dépaysé ! La différence avec Metz, c'est que les gens ont l'air de trouver qu'il 
fait plutôt bon.
Je traîne ma grosse valise (c'est qu'il faut en prévoir des affaires pour trois ou quatre jours !) et 
m'en vais quérir un taxi.

Arrivé à l'hôtel, je peux déjà croiser beaucoup de vestes « Winamax » ici et là. Dans le hall, j'engage 
la discussion avec deux joueurs Français qui se sont fait éliminer au cours de la journée.

J'ai pris un bad énorme, me raconte celui qui a sauté au premier niveau. Sur un flop J-9-3, double 
paire contre double paire supérieure, ça part à tapis... J'ai attaqué au bouton avec 9-3, le mec 
s'est réveillé avec J-9. Ah ouais t'as pas eu de chance, lui dis-je en prenant une mine faussement 
compatissante. Jouer avec 9-3... Avec des blindes à 25-50 et 20 000 de tapis... Au secours. Dan 
Harrington doit se retourner dans sa tombe. (Ah, on me dit qu'il n'est pas mort...)

Paraît-il aussi que beaucoup de joueurs profiteraient en effet de la formule « re-entry » pour 
s'envoyer en l'air en essayant de construire des gros tapis le plus rapidement possible. Bon bah on 
verra bien...

J'arrive à l'hôtel où a lieu le tournoi pour prendre moi-même un peu la température, non sans avoir 
légèrement craint pour ma vie après la conduite plutôt agressive de notre chauffeur, le tout dans 
un espèce de petit bus qui a dû connaître le début de la guerre froide.

C'est animé, il y a beaucoup de monde, ça papote, ça rigole. Au moins l'ambiance a effectivement 
l'air d'être au rendez-vous !
A l'intérieur, il y a d'innombrables tables de poker et je dois avouer que c'est plutôt impressionnant 
de voir des centaines de joueurs alignés comme ça. Ce n'est pas les WSOP, mais ça fait quand même 
son effet !

Day 1 B

Je me réveille tôt, non pas à cause du stress, mais pour la bonne et simple raison qu'une alarme 
incendie décide de retentir et de me briser les tympans. A priori fausse alerte, j'en profite pour me 



rendormir car là, dans cette condition, je risque de ne pas faire long feu aujourd'hui.
Fort heureusement, ça va mieux trois heures plus tard et j'enfile ma tenue winamaxienne. Après 
tout, je ne serai guère que le 542ème à être habillé comme ça.

Je me retrouve ainsi sur une table au premier rang tout à droite. Je suis le premier à arriver à ma 
table. Je salue le croupier et prend possession de mes 20 000 jetons. Peu après, je suis rejoint par 
mes adversaires. Un homme d'âge mûr à ma droite, un garçon sympathique mais à l'air un peu « 
bourré » à ma gauche. Une charmante jeune femme, dont j'apprendrai un peu plus tard qu'elle 
participait à l'organisation de ce tournoi, un barbu qui ressemble comme deux gouttes d'eau à mon 
professeur  de  philo  du  lycée  (ça,  ce  n'est  pas  bon  signe...)  et  un  trentenaire  à  casquette 
complètent le tableau.

Rapide présentation du tournoi, des bonus à gagner si l'on arbore le logo Winamax, et c'est parti !
Je mets en place mon jeu serré, comme à mon habitude. Seul M. Casquette a l'air un peu large à 
la table. Le gars bourré a l'air plutôt serré lui aussi, le vieil homme à côté de moi fait un peu 
n'importe quoi et a des théories assez... spéciales dirons-nous, sur les côtes et les probabilités.



C'est ce Casquette qui m'embête. Voilà qu'il vient de suivre une relance de ma part, la première, 
avec A-To. Le flop hauteur valet donne lieu à un c-bet de ma part, normal, et il décide de me sur-
relancer. Bon pas de tirage rien, on va le croire pour cette fois. Fold.
Il rentre dans la plupart des coups, soit en relançant, soit en suivant le relanceur initial, et le tout 
avec un éventail de mains très large. C'est un joueur d'expérience très agressif qui doit se frotter 
les mains d'être tombé à une table si facile.

C'est ainsi qu'il finit par gagner un ticket pour le side event du lendemain en faisant quinte flush à 
la turn avec ses deux cartes. D'abord dépité d'avoir passé ma main pré-flop (T-7 à la BB) sur un 
flop 6-8-9, je suis finalement bien content d'avoir évité cette confrontation !
Il grossit son stack petit à petit, se servant principalement chez M Côte, dont le stack semble 
diminuer de moitié après chaque coup. Je l'entends protester contre sa malchance continue. Ah mon 
pauvre ! Rassure-toi, tu ne devrais pas la subir bien longtemps encore, je ne te vois pas finir la 
journée !

Nous sommes interrompus à un moment pour fêter l'anniversaire du pro Davidi Kitai de la Team 
Winamax, qui a sauté quatre fois en deux jours lors de ce tournoi... Deux magnifiques strip-
teaseuses accompagnent l'arrivée du gâteau. De la musique se met à retentir et de nombreux 
joueurs perdent le temps de quelques sifflets et applaudissement leur contrôle et leur poker face, et 
se mettent à photographier chaque partie du corps des demoiselles (ou peut-être était-ce le 
gâteau, ne soyons pas mauvaise langue !)

Peu après la partie reprend dans la bonne humeur, et je découvre les valets. Je fais mon premier 
3-bet du tournoi, et ça tombe sur le prof de philo.
Le flop apporte un roi (oui, oui il a suivi, aucun respect !) Je vais me faire bluffer trop souvent si 
je checke. Je préfère miser le premier. Malheureusement, il décide de me suivre. Nous checkons 
tout le reste du coup et il dévoile K-9... K-9 !? Au secours... Même lui s'y met alors ?

Je me rattrape en éliminant mon ennemie jurée de la table. Trois limps à 150 pré-flop. Je soulève 
une carte à la BB. Un roi. Puis l'autre, un roi. Puis les deux, pour vérifier que je n'ai pas soulevé 
deux fois la même. Non, deux rois c'est bon.

Relance 900 !

Miss Winamax call pour presque un quart de son stack ! Je crois qu'elle n'a franchement pas digéré 
les coups que je lui ai infligés. Notamment un de ses bluffs que j'ai démonté en payant sa mise du 
pot à la rivière avec hauteur As (qui s'est avérée suffisante), une relance au flop payée par hauteur 
roi et mon roi tombé à la turn... Et d'ailleurs M Côte le fait remarquer avec un sourire en coin.
Décidément, ils sont toujours l'un contre l'autre, ces deux-là !
J'espère ne pas voir d'As tomber et c'est un flop en apparence anodin (9-7-7) qui sort. Je mise 
1075. J'ai un jeton de 1000, trois de 25, et je n'ai pas envie de m'embêter à dire au croupier (qui 
ne comprend que l'anglais) combien je veux mettre en posant un jeton de 5000. Alors je fais 



simple.

Et voilà qu'elle me pousse aussitôt son tapis dans la figure. Je demande au croupier combien cela 
fait (oui finalement je suis obligé de lui parler), et bien entendu je paye les trois milliers à 
rajouter.
Elle montre 9-8s. Et quitte la table sans m'infliger de bad beat.

Un nouveau joueur viendra la remplacer plus tard, mais pas bien dangereux. Je possède un peu 
moins de 35 000 jetons lorsque notre table est cassée. Ce que je trouve fort dommage car elle ne 
me déplaisait pas. J'évitais simplement Casquette la plupart du temps et je prenais des jetons aux 
autres joueurs dans les coups où il ne rentrait pas. On aurait pu continuer des heures que cela ne 
m'aurait pas dérangé !

Le destin en décide autrement et j'arrive à une table qui m'a l'air particulièrement agressive. Des 3-
bet en veux-tu, en voilà. Des calls de la mort, comme dirait l'autre, avec des paires de 4 hors de 
position après une relance et une sur-relance (et tout le monde qui a l'air de trouver ça normal). 
Je promets de jeter tous mes livres de la trilogie Harrington en rentrant chez moi ! Bref, je sens 
que je ne vais décidément pas passer un très bon moment ici...

Je tente un premier raise avec A-6 au bouton, profitant que personne pour une fois ne soit rentré 
dans le coup avant moi. 6-8-9. Je c-bet et la BB me raise, puis montre fièrement 5-7 après mon 
fold.
Je ne touche vraiment pas beaucoup de jeux à cette table. Les joueurs sont tous large-agressifs, 
spécialement le joueur qui est de BB quand je suis au bouton. De plus, il relance constamment ma 
grosse blinde. Et je jurerais que je le vois à chaque fois jeter un coup d'œil à mes jetons avant de 
regarder ses cartes. On dirait que je suis son fish de la table et c'est assez vexant à constater !

Je finis par toucher un monstre. Q-Jo au cut-off. Oui, c'est vraiment la période creuse ! Et 
comme tout le monde a l'air d'en vouloir à mon stack, je me retrouve dans un pot à 4.
Le flop m'apporte un tirage quinte avec K-T-5. Je c-bet et seule la BB me paye. Un valet sort et 
me donne des outs supplémentaires pour un éventuel brelan (oui, mon adversaire pourrait avoir une 
quinte avec cette carte, mais j'ai ce défaut de partir toujours du principe qu'aucun joueur ayant lu 



un jour un bouquin de poker ne paye avec un tirage ventral, alors je ne prends pas en compte cette 
possibilité).
Je mise fortement la turn et la BB passe en me montrant un roi. Ah, l'image que j'ai !
Je choisis le moment juste avant la pause du dîner pour faire un coup intéressant. J'ouvre avec K-
Js UTG. UTG+1, joueur un tantinet moins maniaque que le reste de la table, décide de me suivre. 
Personne d'autre ne se joint à la fête et nous découvrons un flop A-Q-9. Avec deux carreaux.

Le tirage quinte est anecdotique, je veux bien sûr représenter un bon as. Mais ma mise de 1800 ne 
fait pas peur à UTG+1, pas plus que celle de 3200 quand un autre As sort à la turn? Serait-il sur 
un tirage couleur ? A-t-il déjà le brelan que je tente de représenter ?

Un K de carreau vient clôturer tout ça. Bonne et mauvaise carte. J'ai maintenant autre chose que 
la paire du tableau, mais d'un autre côté ça complète une éventuelle couleur. Je décide de checker 
pour arrêter la casse, bien que l'idée de tout envoyer au milieu m'ait traversé l'esprit je l'avoue. 
Avec une autre couleur à la rivière peut-être, mais là...

Je n'y crois pas quand il accepte mon check et que mon roi s'avère gagnant ! Il jette ses cartes de 
dépit :
Mais c'est pas possible, bordel ! J'en ai ras-le-bol, à chaque fois, mais à chaque fois, c'est pareil !
Après la pause, une fois calmé, j'apprendrai qu'il avait Q-J. Il me dit alors qu'il ne me voyait pas du 
tout sur l'As.
Bon soit. Je ne joue presque pas, j'attaque UTG à une table de fous furieux et je n'hésite pas à 
prendre les devants sur un flop pareil. Oui, moi aussi je crois que je ne me serais pas vu avec un As 
en main. Au mieux avec une paire de deux, peut-être les trois...

Et je me dis que finalement au poker, on voit bien souvent ce qu'on a envie de voir.
Un peu plus tard, je découvre une premium, j'ai nommé une paire de cinq au bouton (oui à cette 
table c'est l'équivalent des dames ou des rois). Je relance, une de mes toutes premières relances 
même si je suis assis depuis quelques temps maintenant.

La grosse blinde me suit, comme souvent. Je sais qu'il peut avoir absolument n'importe quelles 
cartes en main.
Le flop : 5-6-9 avec deux trèfles. BB check.
J'effectue mon c-bet standard. Mon adversaire suit rapidement et check le 2 sur la turn, qui ne 
complète aucune couleur.
Je continue l'agression.
BB me sur-relance à 13 000 sur les 4000 que je viens d'engager. Il me reste à peu près 20 000 
de tapis...

J'ai longuement hésité et ce n'était pas du cinéma. J'ai fini par envoyer mon tapis, presque résigné, 
et BB a montré 7-8, la main que je redoutais...
Je suis persuadé à présent vu le déroulement du coup que passer était la meilleure solution.
Mais un 6 a décidé à la rivière que ce n'était pas le moment pour moi de rentrer et j'ai éliminé le 
joueur le plus dangereux de la table.



Le joueur lituanien à côté de moi semble alors se réveiller. Lui qui était si discret auparavant, 
profite maintenant du fait que les deux joueurs avant lui soient short-stack, que je rentre dans peu 
de coups avec mon jeu serré, et surtout que j'aie éliminé l'autre joueur, pour prendre le lead sur la 
table.

Certes je joue serré, mais au bout d'un moment, il faut commencer à élargir un peu sa façon de
jouer. C'est ainsi que je 3-bet avec K-To une relance du bouton alors que je me serais contenté de
suivre en temps normal. Elle hésite mais passe pour éviter les ennuis.
Elle sait qu'elle me volera probablement les dix prochaines blindes alors pourquoi prendre des
risques...  (oui  c'est  une  femme,  d'ailleurs  elle  vient  de  remplacer...  son  compagnon  qui  était 
shortstack et s'est fait sortir par le Lituanien agressif.)

Elle se frotte d'ailleurs souvent avec le joueur à sa gauche, et ce n'est pas pour me déplaire. Qu'ils
s'entretuent donc, avec un peu de chance on récupèrera un joueur plus calme à leur place.
De mon côté, je profite des rares fois où ils ne sont pas impliqués pour relancer au bouton avec la
première figure qui me tombe sous la main, et parfois même sans. Même si je suis suivi, la moindre
tête au flop et le pot est pour moi. Bon j'exagère, mais mon image me sert vraiment dans ces cas  
là.

Je ne cherche pas tant à faire des gros coups qu'à maintenir un bon tapis.
La table change encore beaucoup avec les sorties prématurées des autres joueurs. Le soir, lorsqu'il
nous est annoncé vers 2h du matin qu'on ne disputera plus que quatre mains avant la fin, nous
sommes seulement la fille, le Lituanien à ma droite et moi-même à être les survivants du début de
soirée. Je suis au bouton pour la quatrième et dernière main mais je suis fatigué et n'ai rien envie
de tenter avec mon 8-9o.

Je termine ce Day 1 B avec 49 500 jetons exactement. Je suis véritablement épuisé ! Malgré les
pauses durant lesquelles j'en ai bien sûr profiter pour me dégourdir les jambes, jouer au poker de
13h à 2h du matin est une vraie épreuve.

DAY 2

Après une bonne nuit de sommeil, encore troublé par cette fichue alarme-incendie, mais cette fois
vers 10h30, je me prépare pour ce Day 2. Je croise sur place notamment Michel Abécassis et
quelques autres membres de la Team Pro Winamax qui étaient présents pour la plupart. Le reproche
que l'on pourrait leur faire, c'est qu'ils restaient beaucoup entre eux et ne se mêlaient pas
tellement aux autres participants.

Il n'y a plus que 300 joueurs environ qui sont encore en lice dans le tournoi, et j'ai appris que 84
joueurs seraient payés ! C'est bien sûr mon objectif numéro un à présent. Faire partie des 84
rescapés. Si je ne tombe pas sur une table trop difficile, mee dis-je, c'est tout à fait faisable. Je 
suis à ce moment-là le 140ème stack.



Justement je m'apprête à la découvrir, ma nouvelle table. Encore une fois, je suis le premier assis. 
Mes adversaires et moi avons à peu près des piles de jetons équivalentes, certains sont à 40 000, 
d'autres à 50, mais tout peut bien sûr changer très vite...

Lors d'une des premières mains, je découvre Q-4s à la SB. Mais tout le monde a passé. Je décide 
de compléter simplement, histoire de voir dans un premier temps comment mon adversaire réagit. 
Est-ce qu'il va me relancer systématiquement, va-t-il se contenter de checker quand il aura des jeux 
spéculatifs ? Sur ce coup-là en tout cas, il me laisse voir le flop.
Et quel flop !
4-4-8. Je checke assez vite. Il mise. Je le relance et il suit rapidement.
La turn apporte un 6. A nouveau je décide de checker. Et lui de miser. Il en veut encore ou quoi ? 
Hop relance ! Et il suit encore. Il est peut-être sur le 8. La rivière est magique, une dame.

Cette fois, c'est moi qui prends les devants pour éviter un check adverse et je mise 11 500, non 
sans avoir la main qui tremble un peu. Il semble avoir un choix très difficile à faire, et il finit par 
me fixer pour essayer d'en savoir plus. Loin de faire ma « poker-face », j'essaye au contraire de 
paraître mal à l'aise, sans trop en faire non plus.
Alors il y va ou pas ? Ah enfin... Voilà qu'il finit par payer, et la journée commence bien !
Autant j'ai pu avoir des passages à vide durant le jour précédent, autant là je n'ai pas à me plaindre 
au niveau des cartes ! Je 3-bet plusieurs fois avec A-Q, A-K et même les A-A à la grosse blinde. 
Un spectateur qui passerait par là à ce moment-là me prendrait sûrement pour le joueur large-
agressif de la table !

Comme mes sur-relances tombent souvent contre le même joueur, je montre à ce dernier que je ne 
le relance pas avec du vent. Pas envie non plus qu'il finisse par me 4-bet light et que je me 
retrouve à prendre des décisions difficiles avec des A-Q. Je préfère gagner les coups pré-flop, ça ne 
me dérange pas c'est mon poker.

Paire de 9 au cut-off. Je relance.



Bouton qui aime bien rentrer dans les coups quand j'y suis aussi (ça me rappelle quelqu'un tiens...) 
sur-relance. Je m'apprête à suivre lorsque SB met tout le monde d'accord en nous envoyant 20 
000 dans les dents. BB hésite ! Mais il passe et je jette rapidement.
C'est ce même joueur qui va relancer UTG+1 un peu plus tard. Muni des valets à la SB, je commets 
la même erreur que j'ai commis récemment au CPPM, autrement dit : je raise au lieu d'aller voir un 
flop et fait face à un 4-bet tapis !

Il push pour 50 000, soit à peu près ce qu'il me reste. Je suis au mieux en coin-flip, au pire loin 
derrière !
Je ne pense pas que tu envoies avec les 10, dis-je et je montre mes valets Peut-être A-K.
Il retourne effectivement son A-K.
Bonne lecture, tu n'avais pas envie de jouer un coin-flip ? me taquine-t-il.

Les heures passent. C'est le joueur à ma gauche qui domine la table. Mais malheureusement pour 
lui, j'ai souvent du jeu aux moments où je décide de me frotter à lui.
Et encore malheureusement pour lui, il essaye de me bluffer mais lorsque je flope double-paire en 
bataille de blindes, ça tombe au mauvais moment.
Je vais avoir affaire peu après à un coup décisif? Je suis au cut-off et découvre A-Ko. J'effectue la 
relance standard à la table, qui est d'un tout petit plus de deux fois la blinde. Bien que petite, elle 
est respectée comme une relance plus classique. Ça se voit que nous ne sommes pas sur Internet et 
aussi qu'un écrémage a bien eu lieu durant le premier jour de tournoi.

Bouton call. SB et BB complètent pour me faire mentir et mon A-K et moi faisons un peu la tête 
au moment où nous sommes quatre à découvrir le flop.

K-J-3 avec deux trèfles. Bon ça aurait pu être pire.

Les blindes checkent. J'envoie un peu plus que le tiers du pot et Bouton couche rapidement sa 
main. Mais SB push all-in plus rapidement encore. BB passe. Je sais que SB est un joueur sérieux, 
qu'il me voit aussi comme tel. Il m'a déjà fait un check-raise de la sorte (quoique pas à tapis) avec 
un brelan (montré après mon fold), c'était quelques heures auparavant.
Nous avons à ce moment-là des tapis à peu près égaux, bref je joue mon tournoi. Il reste 135 
joueurs à cet instant.

J'ai fini par passer après de longues minutes de mal de crâne et il a montré K-Q... Bon je suis en 
tilt là. Dire que j'ai raté l'occasion de monter un gros stack à l'approche de la bulle...
Je parviens à toucher les As à un moment et prendre quelques jetons à un tapis encore plus petit. 
Puis, alors que les blindes sont à 1600-3200 et les ante à 300, je touche A-Js. Je suis à la SB. 
Le joueur avec K-Q l'autre coup envoie son tapis en début de position.
Et l'erreur précédente me pousse à en commettre une autre, celle de suivre. Je me retrouve 
cependant pas si mal, contre les 9. J'aurais pu être en pire posture.
Pas de figure au flop. Non plus à la turn. Bon je vais encore avoir du bol sur le rivière ? Non pas 
cette fois. Les 9 tiennent et je sors du tournoi par la petite porte.



Je me dis que j'aurais mieux fait d'envoyer avec une main quelconque au bouton, en attendant une 
meilleure opportunité, que de suivre avec mon as et mon valet. Il aurait fallu un as moins bien kické 
en face mais ça aurait été peu probable. Forcément on se le dit toujours après coup. Mais c'est un 
peu bête, moi qui ne voulais pas jouer à quitte ou double avec mes valets plus tôt dans la journée, 
je finis par en arriver malgré tout à cette extrémité.

Je sers la main aux autres joueurs et, forcément déçu, je ramasse mon sac et rentre à l'hôtel. 
Juste envie de me jeter dans mon lit et de dormir ! J'apprendrais le lendemain que ce joueur que 
j'aurais pu éliminer et qui m'a finalement sorti finira dans les places payées...

Je me lève cependant de meilleure humeur et je retourne assister à une partie de la table finale. 
Puis j'oublie un peu le poker et je vais un peu profiter de la ville avant de repartir.



Salut Gregdav, peux-tu nous faire une petite présentation pour les quelques nouveaux du club ? 
Je m'appelle Grégory, j'aurai 31 ans au mois de novembre, marié et une petite fille de 3 ans. J'ai 
commencé le poker il y a à peu prés 5 ans quand j'ai emménagé à Chambley où l'on faisait des 
tournois et un peu de cash avec NKO, GEOBRIEL et quelques personnes du lotissement.

Comment as-tu connu le club?
J'ai connu le club grâce à NKO et PPR.

« Je ne supporte pas mes potes de Chambley, je les aime !!! »

Mais dis nous, comment fais tu pour supporter tes potes chamblesiens lol? et si tu as des photos 
de soirée délires n'hésites pas à nous les ramener ou à me les envoyer par phone ;)
Je ne supporte pas mes potes de Chambley, je les aime. Beaucoup de soirées passées ensemble (il  
n'y a pas de photos, elles ont été censurées par Marc Dorcel!!!!), des travaux de construction 
réalisés ensemble ont fait qu'il y a eu pas mal de bons délires et de très bons moments.

Quels sont tes objectifs à chaque soirée?
Mes objectifs à chaque nouvelle soirée sont de jouer avec le jeu que j'ai (pas top en général lol), de 
réussir à garder du self-control après un mauvais coup ou une mauvaise lecture de vilain, en bref 
jouer mieux que la soirée d'avant et moins bien que la prochaine soirée.

Pourquoi ne cherches tu pas à avoir l'award de la grande gueule? lol
Je suis quelqu'un d'assez réservé qui n'a pas l'habitude d'avoir une grande gueule (pas comme PEG 
ou RICO par exemple), et je suis surtout quelqu'un qui observe beaucoup.



Penses tu que NKO est un chattard et PPR un péteur fou?
Je ne pense pas que PPR soit un péteur fou mais plutôt qu'ils se valent avec NKO. Je parle en 
homme d'expérience ayant fait quasi tous mes travaux avec NKO et ayant fait quasi tout ses 
travaux aussi chez lui. Les premiers temps étaient très durs pour bosser dans une odeur pareille 
mais on s’y habitue vite. Mais bon j'ai bossé une fois avec PPR dans son jardin et heureusement que 
l'on était dehors LOL. En terme de chattard, je pense que NKO a été couronné de l'award du 
chattard l'année dernière du simple fait de ses dernières soirées mais je pense que certain chattent 
plus que lui et surtout que tout le monde chatte à un moment ou un autre, au poker il le faut 
bien.

« Le futur champion ? Je vois bien COCO »

Si je te dis futur champion à qui penses-tu?
A moi LOL j'espère mais je ne me fais pas trop d'illusions. Maintenant je vois bien COCO si il 
continue après son très bon départ. Sinon c'est dur de faire des pronos en début de saison vu les 
surprises que nous a offert la fin de saison dernière.

Si je te dis un coup magnifique que tu as joué ce serait lequel?
Franchement, je ne m'en souviens plus. Je ne me souviens que rarement des mes coups joués, après 
il y a un coup dont je me souviens car j'ai floppé une quinte flush royale (cela n'arrive pas tout les 
jours, enfin je pense) mais  ce coup ne m'avait absolument rien rapporté. Je ne suis pas une 
personne qui va ruminer des coups, à savoir si je l'ai bien ou mal joué, si j'aurais du le jouer 
autrement. J'analyse sur le moment, prends les infos et les leçons qu'il m'apporte et je passe à la 
suite.

Penses tu que les femmes ont leur mot à dire dans ce championnat?
NON pourquoi il y a des femmes au club ??? J'en n’ai pas vu !!!!!!!!!. Non sérieusement je pense 
que ce n'est pas une question de sexe. Pour preuve deux femmes dans le top 10 au moment où 
j'écris ces mots. Elles ont tout autant de chances que les hommes.

Qu'espères-tu de ton championnat par équipe?
On espère tous devenir les prochains 4-Nikators, que celui qui ne l'espère pas me paye une bière. 
Sinon je pense avoir une bonne équipe pour le championnat, après on verra ce que l'on arrivera à 
faire.

PEG 



Vendredi 28 septembre: Maniac Mansion

Nous sommes le vendredi 28 septembre, et c'est la date de reprise du championnat par équipe. 
Après un début de championnat mitigé en individuel, et un été instable -je n'étais pas sûr de vouloir 
continuer à jouer au rythme du club-, je suis ravi de retrouver mes coéquipiers des Désanusseurs et 
de partir à la reconquête du titre que nous avions gagné il y a maintenant deux saisons.

J'arrive à la salle en confiance, je sens que je suis sur une bonne dynamique malgré tout, et la 
bonne humeur de Zujam et d'Emmanuel de Londres me conforte dans leur volonté de participer 
sérieusement à cette compétition. Nous savons très bien que ce sera difficile, mais si on ne vient 
pas pour la gagne, autant rester à la maison.

Malheureusement, dès le tirage de la table auquel j'assiste avec Sebreym et Val, je sens que la soirée 
va être compromise. Je me retrouve avec plusieurs joueurs dont je n'apprécie pas du tout le style 
de jeu (traduisez ça par ce que vous voulez, je laisse volontiers le choix...). Finalement, Valéry 
atterrit deux places avant moi, et je me dis qu'au pire, je pourrais papoter avec lui et refaire le 
bon vieux  temps.  Premier  mauvais  read,  puisqu'il  sort  sur  la  première  main  de jeu,  dans  des 
conditions que je juge -personnellement- totalement irrespectueuses du poker comme j'ai envie de le 
voir jouer.

Les dix premières mains ressemblent à un recueil de mochetés, avec des coups plus improbables les 
uns que les autres : un full avec Qx contre une quinte avec K8, des couleurs backdoor du cosmos et 
j'en passe. Les regards à la table ne trompent pas : je croise celui de Steph5494, j'échange un peu 
avec Doubyy. Je ne suis pas le seul à ne pas être à l'aise, et pire, ne pas prendre de plaisir... La 
tournure des événements me fait encore plus resserrer mon jeu. Le seul moyen de m'en sortir, c'est 
de faire le dos rond, de subir la table, de sélectionner encore plus mes mains. La chance me sourira 
dans ce petit  exercice,  car après un limp collegial  (déjà 3 joueurs dans le coup avant que je 
n'intervienne au bouton), je lève 33. Hors de question, même en position, de relancer puisque je 
serais payé trop facilement. Post flop, les 3, de toute manière, c'est profondément inconfortable. 
Je call donc et le flop m'offre le brelan de 3 que j'ai appelé du plus fort de moi même. Avec un K 
au board, ça s'excite pas mal et je sors Marcel qui avait AK (Marcel, Marcel...). Je passe à 8K, et 
c'est très bien pour continuer à jouer la foldbox.

Les coups auxquels je ne participe pas s'enchaînent, puisque c'est la stratégie que j'ai adoptée, et je 
jette même des mains que j'adore comme les connecteurs assortis. Je tâche de maintenir ma ligne le 
plus  longtemps  possible.  Etant  totalement  étranger  à  la  table,  je  prends  même  le  loisir  de 
m'enquérir de mes partenaires, qui ont l'air de tenir le coup, et surtout, je vais voir les autres 
tables où la bonne humeur est au rendez-vous. Je me marre un peu avec Rikko la Fly-Wurst, 
j'échange un ou deux SMS avec NKO, je vais pleurer sur mon sort auprès de Manulondon... Pendant 
ce temps là, ça s'éclate à la table : les tapis volent, les jetons s'échangent, si bien qu'à la première 
pause, nous ne sommes plus que 4 ! Ma stratégie, finalement, porte ses fruits. La seule chose qui  



me dérange un peu, c'est mon stack qui diminue inexorablement à coups de passages de blindes.

Après la pause arrive un coup charnière. Tout le monde a foldé (enfin, les deux avant moi) et de 
petite blind je lève 34 de trèfle. Avec tout ce que j'ai jeté, je me dis que je vais pouvoir jouer 
puisque derrière moi, il n'y a que la BB. Je limp, toujours dans mon optique de ne pas faire gonfler 
les pots et la BB me relance. Ce n'est pas forcément ce dont je rêvais, mais il me raise à 750 alors 
que je viens de mettre 300. Dans ma situation, c'est une offrande, même si mon stack n'est pas 
très confortable derrière (presque 6K) si je passe à côté de mon flop. Et je call. Le flop se 
présente : 56x. Que pouvais-je espérer de mieux ? J'hésite à donk-bet le baby-flop car je ne suis 
pas sûr que mon adversaire y a trouvé ce qu'il cherchait, si bien que je tente de checker en espérant 
un Cbet. Et c'est ce qui se passe. Il mise 1200 et j'insta shove. Il payera debout sur la table avec 
les A (en les claquant sur la table comme à son habitude, ce n'est pas forcément très respectueux, 
-je  ne  suis  pas  idéalement  la  personne  qui  peut  l'ouvrir  tant  je  suis  mauvais  perdant-) mais 
qu'importe, un 2 à la turn m'offrira la quinte recherchée... Je m'excuse auprès de mon opposant, 
car la turn est cruelle pour lui, mais je considère que j'ai bien mené ma barque sur ce coup.

J'éliminerais Jean-Jean ultra short stack un peu plus tard avec les AA > A9, pour me retrouver en 
HU contre Romain, qui a eu une réussite insolente toute la soirée, en jouant 80% de ses mains. Il  
me domine largement en jetons. Je tente quelques mooves, mais rien ne passe, et surtout, on 
arrive  toujours  au  flop.  Difficile  de  jouer  un  miss  flop  contre  un  joueur  qui  va  l'attaquer 
systématiquement ou qui va call chaque Cbet. Et c'est vrai que sur cette phase je m'impatiente un 
peu.

Pour le dernier coup de ce HU, je lève 9 et 10 de pique, et je relance. Il paye. Le board est 
intéressant : 9J4. Il le donk bet comme à son habitude, et je le reraise à tapis. Il insta call avec 
J6 et il remporte ce tournoi.

Je suis frustré de terminer ainsi, mais il avait la meilleure main... Puis, en discutant un peu à 
droite et à gauche après le HU, je me dis que survivre n'était pas évident (demandez donc à 
Doubyy,  Steph  et  Valou...)  et  que  faire  deuxième,  c'est  une  belle  performance  pour  les 
Désanusseurs.

See you next week ! 

PPR



Tout commence sur le parking de Cora (Zac d'Augny), tout le monde se retrouve a 9h45 une petite 
discussion du MTT de la veille et c'est parti pour Ribeauvillé.

Pendant tout le voyage, c’était du délire sur délire !! 

1er BAD BEAT de la journée, dans la précipitation je crois avoir oublié de fermer les portes de ma 

voiture. (je me rendrais compte qu'effectivement j'avais oublié mais ça va elle était bien là au retour) 

Sur la route, avec Tom qui essaye de réserver le champagne avec son Iphone, Peg qui embête Zuzu, moi 
qui  pense  à  ma voiture  et Doris  qui  prend les  virages  du col  a  110kms/h,  une bonne  journée en 
perspective.

Nous arrivons au casino, ou l'on retrouve tout le monde au restaurant.
On mange tranquillement bien sur comme sujet de conversation le POKER !!! 

Et puis on se rend tous au casino pour s'inscrire 

Allez c'est parti pour une longue journée de poker, je tire ma place (Table 5, place 9) et je regarde déjà  
les CPPMiens qui tirent leurs places pour voir si quelqu'un me rejoint à la table. C'est cool, Pruno est  
juste à ma droite 

1ere main que je joue: Tout le monde folde jusqu’à moi (position CO) et je lève QQ, je relance à 275 sur 
blinds 50/100. Je suis payé 2 fois par le bouton et la BB.
FLOP: 10 7 2, BB check-up, je Cbet à la moitié du pot, payé par le bouton.
TURN: 2, je check, BB check aussi.
RIVER: une autre brique, je bet a 3/4 du pot et BB couche.

La main suivante: Je suis en position HJ et je lève encore QQ, tout le monde se couche avant moi et je 
décide de bet a 275 (blinds idem), payé seulement par le CO.
FLOP: 10 5 Q, après quelques mains jouées, j'ai remarqué que celui qui est au cut-off est un bon joueur 
donc je décide d'essayer de le prendre au piège et je check en espérant qu'il mise, et c'est chose faite 
puisqu'il mise 500 dans un pot de 700, je prend un peu de temps et je relance a 1200, le CO insta  
call.
TURN: Q, woaw !! ça faisait longtemps que j'avais pas eu un carré ! et je pense que je m'emballe un peu 
trop sur ce coup et je bet a 1200, CO réfléchit un peu et couche (il me confiera après qu'il avait AJ et 
qu'il m'aurait pas donné un jeton de plus).
2 mains jouées et gagnées sans avoir montré mes cartes, mon image est faite...

3eme main: Tout le monde folde jusqu’à moi au bouton, je lève 57 (à l'aller on me dit qu'il faut jouer 
cette main donc je la joue). relance a 2.5BB, payé 2 fois ! OUPSS, allez faut chatter !!!!
FLOP: A 10 5, les blinds check, je Cbet la moitié du pot, SB paye et BB couche.



TURN: 5, YESSS PAPA !!!!, SB check, je check.
RIVER: 2, SB check, je mise 3/4 du pot et SB call, je lui montre 57 et le mec était assez nerveux et 
ce coup le fait tilté, il se fera sortir par les AA quelques minutes après.

Après 2 niveaux joués, j'suis a 15 000 (début du tournoi avec 10 000) et Pruno qui n'a pas beaucoup 
joué est entre 9 000 et 10 000. J'essaye d'avoir des infos par rapport aux autres, j’apprends que Peg 
s'est fait craqué les AA par 5 3, les KK et les autres sont toujours aux alentours de 10 000 mais j'suis 
quand même déçu pour PEG.

4eme main: Je suis en BB, y a 3 limpeurs dont Pruno, je lève 10-2o et je décide de squeeze à 850 
(blinds 75/150), tout le monde se couche sauf le CO (celui de la main précédente).
FLOP: Q 9 2, je cbet a 3/4, il se couche. 
Pendant ce temps PEG double et Tom est très bien aussi, les autres se maintiennent entre 7000 et 
11000

Ensuite le calme pendant quelques dizaines de minutes, et les cartes reviennent. 
5eme main: Je suis UTG+4 et je lève AQ, je relance a 550 (blinds 100/200), le bouton 3bet à 1300 
(juste avant ce coup avec Pruno, on se dit qu'il est pas mal ce jeune donc je donne une crédibilité à sa 
relance) je décide de folder. (Par la suite je vais regretter mon fold avec un moove extrêmement moche 
qu'il fait au bouton).

6eme main: UTG limp, Pruno relance a 1000, je lève AK et j'ai pas envie de jouer un gros pot contre 
Pruno et je 3bet à 2500, tout le monde se couche dont le limpeur mais Pruno call.
FLOP: K et 2 briques, Pruno check et je mise encore 2500 pour qu'il comprenne que j'suis devant et 
heureusement il se couche. J'ai environ 20 000 de stack

Je fold les 10 sur un 3bet de Pruno.
Stéphane rejoint la table par la suite et se manifeste très rapidement avec une relance UTG, payée très 
rapidement par UTG+1 avec qui Pruno et moi même avons sympathisé et qui avait un très bon niveau.
Je lève encore les 10 et je décide de folder. (Je crois que Stéphane remportera le coup mais y avait un 
10 au flop).

Quelques minutes avant la pause, Pruno est short stack avec 4000 et m'envoie son tapis en SB, jsuis en 
BB et j'ai les 55, je fold malgré moi et Pruno me montre Q4.

1ERE PAUSE, j'ai environ 18 000 et je me sens bien, j'ai une image sérieuse 

Douby, Fred et Pruno sont en dessous de 10 000, Peg est a 27000, Tom est a 20 000 aussi les 
autres entre 10 000 et 15 000.
Retour a la table et Pruno se fait sortir assez rapidement, Steph relance et Pruno envoie son tapis avec 
les 66, payé par Steph (A9 de carreau), Steph touche son 9 au flop et Pruno est out.

Les poubelles se suivent et les folds aussi, je ne plains pas car j'ai eu du jeu au début donc je patiente 
car encore un sortant et notre table sera cassée.

7eme main: Encore AK, y a 1 limp et une relance, je suis au bouton et je 3bet assez fort a 2500.



Le limpeur se couche et j'suis payé par le relanceur.
FLOP: A 10 K avec tirage carreau, très beau flop pour moi, vilain check et je cbet a 2500, insta call de 
vilain.
TURN: 10 et la il donk bet à 4000 et là 1er mal de crâne !! Il ne me regarde pas dans les yeux, à l'air  
super zen pour quelqu'un qui risque son tournoi contre le cheap de la table.
Je fold, il avait A10 (nice call préflop)

Dans les minutes qui suivent, la table est cassé et avec mon stack de 13 000, je rejoins la table de  
Claude, Douby et Serge.
Douby sort la main suivante avec AQ contre les 10 et Claude sort aussi avec les 10 contre AQ et l'autre  
touche sa couleur runner runner.
Je ne resterait pas longtemps (10 minutes) à cette table et puisqu'elle est à son tour cassée.

Je me dirige vers ma 3eme table et je retrouve ma fish préférée 2 positions à droite et Serge qui est à 
ma gauche. 
Les blinds me bouffent le stack très rapidement puisque je peux même pas faire un moove car a chaque 
tour y a un tapis et moi j'ai pas une main correcte pour suivre.

Heureusement la 2eme pause intervient et je peux souffler un peu avant de reprendre la partie (j'ai un 
stack de 12 000). A noter que PEG fait plus que doubler avec JJ (voir le CR de PEG) contre AK et  
J9 (short stack mais qui touchera sa quinte runner runner) mais PEG récupérera le pot principal a plus 
de 100K.

Après avoir reprit mes esprits, je reviens à la table.

8eme main: Je tente ce que je peux  et à ma grande surprise ça marche, UTG fait tapis, et je lève 
les 99 et je call le tapis car il me couvre. Ça sera un coin coin AQ contre 99 c'est maintenant qu'il faut 
chatté !!
FLOP: 3 briques mais ça ouvre le tirage couleur a AQ
TURN: 9 YESS !! Pas de cœur, pas de cœur !
RIVER: la couleur ne rentre pas !!! OUF !! Je double et remonte a 18000, la partie est relancée !
Il reste environs 20 joueurs et je veux cette table finale donc je continue ma petite discussion avec la 
croupière (qui d'ailleurs m'invite a travailler au casino comme croupier).

Les blinds deviennent très chères 2000/4000 ante 500.
Tom  (qui  est  tombé  sur  un  gros  fish),  Zuzu,  Fred,  Steph  sont  outs  mais  restent  pour  nous 
encourager !!

Entre temps Pascal prend la place de Serge qui change de table.
En 10 minutes, je lève 4 fois AQ et à chaque fois je prend les blinds ce qui me permet de remonter à  
35 000.

9eme main: Relance à tapis de l'UTG qui a presque le même tapis que le mien, j'suis au bouton et je lève 
les QQ (merci croupière) et je boite a mon tour et je me retrouve face a A3.
GOGOGO !!! FLOP: 1ere carte qu'on découvre est un A et la j'suis dégoûté mais j'avais confiance en ma 
croupière qui montre une Q ! La turn et la river n'y changeront rien, je double et j'suis à plus de 90 
000 et 2eme en stack puisque juste derrière PEG, triple son stack avec AA contre KK et QQ et qui 
nous permet d’être a 9 en table finale au lieu de 10.



Malheureusement pas de Serge ni de Catherine qui sortent respectivement (18eme et 12eme).
Nous sommes 9 en table finale, 3 CPPMiens donc 2 qui sont a la 1ere et 2eme place et Pascal qui a 
plus de 40000. 7 ITM et je veux qu'on en fasse partie tous les 3 donc on lâche pas et on y va jusqu'au  
bout !!!

Faudra pas attendre longtemps parce que, Pascal sort 2 joueurs d'un coup avec KJ contre QJ et K9.
Heureusement que j'suis a coté de lui et je l'encourage parce que j'suis sûr qu'il aurait foldé ce fou !! :p
Et nous voila à 6 !!! Avec tous les supporters derrière !!
Malheureusement PEG qui a comme à son habitude très très bien joué sortira 6eme contre Pascal (A10 
vs QQ)

10eme main: je suis au bouton, UTG veut relancer mais se trompe d’enchère et est obligé de just call, je 
lève les 77 mais ça me perturbe et je veux voir le flop avant de prendre ma décision (en plus je me fais 
sortir par Pruno la veille avec cette main) et je call aussi au bouton, SB envoi son tapis qui est a 85 
000, à ma surprise les blinds se couchent et je me retrouve face a une décision qui pourrait être  
cruciale, soit je double et j'suis TRES bien, soit je perd et il me restera 10 000.
Je réfléchis un peu et je décide de fold, il avait AJ de cœur.

La main d’après il sort et nous ne sommes plus que 4 et là ça sera le drame !!!
Je suis en SB les blinds sont de 10 000/20 000.
J'ai 62 de pique, j'envoie mon tapis de 90 000, je couvre la BB qui a environ 75 000, elle insta call, je 
veux a tout prix éviter une paire servie et me voilà rassuré en voyant QJ (d'ailleurs assez bizarre son 
call)
Faut chatté et c'est ce que je fais en touchant mon 2 au flop qui tiendra jusqu'au bout.
Je suis cheap avec 170 000.
Le 2eme a environ 140 000.
Pascal a un peu plus de 110 000.

Un tour après, je suis en SB et j'ouvre AK et au lieu de faire tapis, je décide mini raise, la BB qui a 140 
000 envoie tapis que je insta call. JJ vs AK !!
Je touche mon K au flop et le sort pour me retrouver avec Pascal en HU !!!
Les supporters sont content et nous demande de finir le HU au club LOL.



Bref en début de HU j'ai un peu plus de 400 000 et Pascal un peu de 100 000.
Mais le problème est ailleurs car les blinds sont de 15 000/ 30 000 avec ante a 1500 UNE BOUCHERIE 
qui ne donne aucune possibilité de jouer au poker correctement.
Donc on est d'accord c'est push or fold et plusieurs fois je suis devant preflop mais je touche pas !
J'aurais pu gagner 2 fois avec KQ contre J 6 et 10 7 mais Pascal a plus d'un tour dans son sac et finit 
par  remporter  le  HU.  Je  le  félicite  car  le  meilleur  a  gagné  tout  simplement,  je  dis  merci  aux 
organisateurs et à tout ceux qui nous ont soutenu. 

L'organisateur nous offre un dernière verre avant d'aller rejoindre les autres devant le casino et chacun 
repart de son coté, je retrouve mes compères de voyage qui ont été très patient !

Au retour, les délires reprennent !! Avec la fatigue etc... on rigole sur n'importe quoi !
Avec Alain "Proust" au volant, le pire copilote de l'histoire de co-pilotage (Tom) à coté de lui avec qui 
ont fait 18km en 1 heure, et puis entre Peg-Fish qui a toujours faim et Moi au bout du rouleau, Zujam 
Boyle alias le radiateur qu'on prend en sandwich derrière :p.

Le plus gros fou rire vient en fin de soirée a Nancy, quand on s’arrête au Quick Drive et que Claude nous 

gratifie d'un "ALLO, je dois pas dire Allo" ?!!    

Tout ça pour dire que j'ai passé une excellente journée avec tous les membres du club, que ça soit niveau 
poker ou niveau ambiance. 
Ce qui me fait le plus plaisir a part sur le plan personnel, c'est que le club a été TRES TRES BIEN 
représenté et surtout les CPPMiens ont été solidaire (à l'image de Douby).

J'en ai parlé avec certains et je sais que quelques personnes commençaient à douter sur le niveau du club, 
vous pouvez être rassurés, le niveau est là !! et j'suis sur que ceux qui vont à Saint-Armand confirmeront 
celà.

Encore un GRAND merci a tout ceux qui nous ont soutenu, ça fait plaisir et un GRAND bravo a tous les 
participants.

Amicalement, 

Zeliman 



Le  CPPM  se  met  à  la  chanson !  Retrouvez  ce  mois-ci  dans  les  meilleures 
poissonneries les premiers albums de 3 stars montantes :

 « Rico Macias » avec son célèbre tube « Les gens de Moselle-Est »

Snoop Doubyy Dog et son titre  « I've the women, baby »



et, 
bien évidemment....

Zujam Boyle et son succès planétaire « I dreamed of a knee... »


